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Préserver  
les ressources
Matières premières, énergie, biodiversité...  
Préserver nos ressources est devenu un enjeu 
majeur, nécessitant de repenser nos usages,  
de réduire le gaspillage afin d’assurer  
un équilibre entre la présence humaine et  
le respect des limites planétaires.

13

L
La question des  

ressources est au cœur de 
notre action municipale.

Parce qu’elle touche à 
l’essentiel : ce que nous 
partageons, ce que nous 
utilisons, ce que nous 
devons préserver. Nos 
ressources sont des biens 
communs. Elles nous 
obligent à penser nos 
politiques publiques 
autrement, dans leur 
globalité, avec une exigence 
simple : répondre aux 
besoins d’aujourd’hui sans 
compromettre ceux de 
demain.

C’est le sens des choix 
que nous portons.

C’est le choix de mieux 
maîtriser ce qui arrive dans 
l’assiette de nos enfants, 
avec le développement de 
productions locales et notre 
projet de cuisine centrale.

C’est le choix d’une 
gestion publique de l’eau, 
pour en garantir la qualité et 
un prix juste pour toutes et 
tous.

C’est le choix de rénover 
nos bâtiments pour 
consommer moins d’énergie.

C’est le choix de 
développer la géothermie 
pour préserver le pouvoir 
d’achat des habitants.

Ces décisions peuvent 
sembler techniques. Elles 
sont en réalité profondé-
ment politiques. Car elles 
engagent notre capacité à 
protéger nos ressources, à 
défendre le service public,  
à agir concrètement pour le 
quotidien des Villejuifoises 
et des Villejuifois.

Elles traduisent une 
orientation claire : faire de la 
préservation des ressources 
un levier de justice sociale, 
de qualité de vie et de 
transition écologique.

C’est pourquoi nous 
avons fait le choix d’y 
consacrer une délégation 
municipale dédiée.

Dans un contexte de 
tensions et d’incertitudes, 
investir aujourd’hui pour 
mieux maîtriser nos 
ressources, c’est faire le 
choix de dépenses utiles. 
C’est faire le choix d’une ville 
plus durable, plus solidaire, 
plus protectrice.

Ce numéro en présente 
quelques exemples. Ils 
témoignent d’un cap : celui 
d’une ville qui prend soin de 
ses biens communs, et donc 
de chacune et chacun 
d’entre vous.  

Chères Villejuifoises, 
chers Villejuifois,

Pierre Garzon
votre maire
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Seniors : des services  
à la hauteur des besoins ?
Portage de repas, visites de courtoisie, petits travaux, transport 
collectif… À Villejuif, le CCAS développe plusieurs dispositifs pour 
accompagner les personnes âgées et les habitants en situation de 
handicap. Mais ces services répondent-ils pleinement aux attentes ?  
✒ par Frédéric Berg 

À Villejuif, vieillir chez soi est une réalité 
pour de nombreux habitants. Pour 
accompagner ce quotidien, le Centre 

communal d’action sociale (CCAS) propose 
plusieurs services : portage de repas à 
domicile, et depuis 2025 visites de courtoisie, 
petits travaux ou encore transport en minibus 
collectif vers le marché, les commerces 
ou certaines activités. Sur le terrain, ces 
dispositifs jouent un rôle essentiel. Chaque 
matin, les agents qui livrent les repas ne se 
contentent pas de déposer un plateau : ils 
prennent des nouvelles, observent, alertent si 
nécessaire. « On est parfois les seuls à passer 
dans la journée », confie l’un d’eux. Les visites 
de courtoisie prolongent ce lien, en offrant un 
temps d’échange à des personnes souvent 
isolées. Depuis quelques mois, de nouveaux 

services ont été mis en place, comme les petits 
travaux à domicile : changement d’ampoule, 
entretien du quotidien, réparations légères. 
Une évolution qui traduit une volonté d’élargir 
l’offre et de mieux répondre aux besoins.  
Les attentes sont fortes en matière de mobilité.
La municipalité a souhaité faire évoluer son 
offre pour s’ouvrir à davantage de seniors. Un 
transport collectif est proposé notamment le 
mercredi pour faire ses courses, le vendredi 
au centre commercial Villejuif 7, ou pour 
des sorties culturelles en journée selon la 
programmation. Entre services existants 
et besoins en évolution, la question reste 
ouverte : comment adapter l’offre villejuifoise 
aux réalités du vieillissement et en s'adressant 
au plus grand nombre ?

Repères 

Les services assurés  
par le CCAS à Villejuif

> Pour les 60 ans et +, mais aussi les 
personnes en situation de handicap.

> Repas livrés chaque jour. 

> Petits travaux, transport collectif, 
visites de courtoisie.

> Tarifs accessibles adaptés  à vos 
ressources (sur la base du Quotient 
familial).  

 Service Seniors  
155, rue Jean-Jaurès 01 86 93 32 17  
ou au CCAS 01 86 93 32 25

En debat110 repas livrés 
par jour chez les 
seniors à Villejuif.

 © DR
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Parole  
d’élue       Nadine Pasquet 
Adjointe en charge des Retraités,  
de l'autonomie et du bien vieillir

Beaucoup de seniors, notamment les plus fragiles et isolés, ne 
connaissent pas les services existants. Seulement 110 repas sont livrés 
chaque jour via le portage à domicile du CCAS, c’est trop peu, alors que 
les retraités représentent 20% de la population. Nous activerons tous  
les leviers pour faire connaître ces services, avec davantage de 
communication. Nouvellement élue maire adjointe aux retraités,  
à l’autonomie et au bien vieillir à Villejuif, je tiendrai des permanences 
sur le marché afin rester en contact avec vous. Villejuif doit obtenir le 
label « Ville amis des aînés ».

 Ce que je regrette le 
plus, c’est qu’on ait suppri-
mé les chauffeurs. Avant, 
on pouvait aller faire ses 
courses quand on voulait, 
aller chez le médecin, sortir 
un peu… Aujourd’hui, ce 
n’est plus pareil. Il y a bien 
le transport du mercredi, et 
c’est très bien que ça existe, 
mais ce n’est pas suffisant. 
On ne choisit pas le jour, 
on ne choisit pas vraiment 
l’horaire, et surtout, une 
fois sur place, on doit se  
débrouiller. À notre 
âge, porter ses courses, 
se déplacer seule dans 
le magasin, ce n’est pas 
toujours possible. Moi, 
j’essaye encore, mais ce 
n’est pas évident tous les 
jours. Le portage de repas, 
en revanche, c’est très 

bien. Ça m’aide beaucoup, 
surtout depuis que je suis 
tombée malade. Les agents 
sont gentils, ils prennent 
le temps de discuter, ça 
compte aussi. Mais pour le 
reste, on s’adapte comme 
on peut. Ma nièce m’aide 
quand elle est là, mais elle 
ne peut pas être tout le 
temps disponible. Mon 
plus grand souhait, ce se-
rait de retrouver un service 
plus souple, plus personna-
lisé. Quelque chose qu’on 
pourrait utiliser quand on 
en a vraiment besoin. Parce 
que vieillir chez soi, oui… 
mais il faut pouvoir conti-
nuer à vivre un minimum 
normalement. 

Danielle Briand, 83 ans
Bénéficiaire du portage de repas  

et du transport

« Porter ses courses,  
ce n’est pas toujours 

possible. »

  Quand on parle de 
portage de repas, on pense 
souvent juste à la livraison. 
Mais en réalité, c’est bien 
plus que ça. On passe tous 
les jours, on entre chez les 
gens, on échange quelques 
mots. Pour certaines per-
sonnes, nous sommes les 
seuls qu’elles voient dans 
la journée. On crée un lien. 
On les appelle par leur pré-
nom, elles nous attendent, 
elles nous racontent un 
peu leur quotidien. Et puis 
on fait aussi attention : si 
quelque chose ne va pas, 
si on voit un changement, 
on alerte. Ça peut être une 
chute, une fatigue inhabi-
tuelle… On est aussi là pour 
ça. Il y a aussi les visites de 
courtoisie. Là, on prend 
vraiment le temps. On  

s’assoit, on discute, on 
essaie de leur remonter 
le moral. Souvent, ce qui 
ressort, c’est la solitude. 
Et puis le fait de ne plus 
pouvoir sortir facilement. 
Beaucoup nous parlent 
des anciens accompagne-
ments. Pouvoir aller chez le 
médecin, faire ses courses, 
se faire coiffer… Pour eux, 
ce n’était pas seulement 
pratique, c’était aussi une 
manière de garder du lien 
social. Nous, on voit bien 
que les besoins évoluent. 
Les services actuels sont 
utiles, mais il y a encore 
des choses à imaginer 
pour répondre à toutes les 
situations. 

« Pour certaines 
personnes, nous sommes 
les seuls qu’elles voient. »

Karim Azoug,
agent au CCAS depuis 2017

© DR

 © DR
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SOLIDARITÉ

Les Restos du Cœur  
à l’heure du renouveau

43 000 repas par semaine
Avec 830 familles accueillies (plus de 2 400  
personnes provenant de 5 villes val-de-marnaises) 
et près de 43 000 repas distribués chaque semaine, 
les besoins restent immenses. Les nouveaux 
locaux offrent désormais des capacités de 
stockage adaptées (chambres froides, congélation) 
et un espace sécurisé pour gérer les volumes. 
Autre avancée majeure : la confidentialité. En 
retrait de la rue, le centre protège davantage 
les bénéficiaires. « Avant, tout se voyait. Ici, ils 
arrivent sans être exposés », souligne la responsable.  
Autour, le projet prend vie : espace dédié aux bébés, 
vestiaire en cours d’installation, liens avec les 
acteurs de la ferme urbaine. Porté par 90 bénévoles, 
le centre envisage déjà d’élargir ses horaires. Un 
nouvel outil, à la hauteur d’une précarité toujours 
croissante.

Restos du Cœur de Villejuif 
 183, av. de la République

Depuis le 10 mars, les Restos du Cœur ont 
pris leurs quartiers à la ferme urbaine, dans 
des locaux entièrement réaménagés par la 

Ville. Un mois après l’ouverture, le changement est 
déjà palpable. « Pour nous, c’est une révolution », confie 
Sandrine Monfray, co-responsable du centre.
Fini les distributions sous barnum ou les espaces 
contraints dans les anciens locaux : ici, tout a été re-
pensé. Circuit fluide en « U » pour la distribution, 
bureaux dédiés à l’accueil, salle pour les ateliers 
de français, buanderie, douches… Le site permet 
d’élargir l’accompagnement, avec à terme des per-
manences du CCAS et d’un médecin.

Installé depuis mars à la ferme urbaine, 
le centre des Restos du Cœur de Villejuif 
a changé de dimension. Des locaux plus 
adaptés, pensés pour mieux accueillir… 
et préserver la dignité des bénéficiaires.

 par Frédéric Berg - photo Xiwen Wang

Les distributions ont 
lieu tous les mardis et 
vendredis matins.

« Ce nouveau centre 
nous permet d’aller 
plus loin que l’aide 

alimentaire, d’accom-
pagner les personnes 

dans de meilleures 
conditions. » 

Sandrine, 
co-responsable  

du centre
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SOLIDARITÉ

Les Restos du Cœur  
à l’heure du renouveau

TRANSPORT

Villejuif  
n’abandonne  
pas sa V7 
Le réseau Valouette aux 
oubliettes ? Pas pour Villejuif 
en tout cas, les élus au dernier 
Conseil municipal ont donné 
leur accord pour que la ligne 
V7 soit maintenue jusqu’à fin 
2027 et reprise par la Ville. Avec 
la mise en concurrence des 
lignes de la RATP décidée par 
île-de-France Mobilités et faute 
d’un consensus de reprise des 
maires du Territoire Grand-Orly 
Seine Bièvre, le réseau Valouette 
devait s’arrêter cet été. Mais 
deux Villes dans le Val-de-
Marne font de la résistance : 
Fresnes et Villejuif. Le maintien 
de ce service par Villejuif est un 
soulagement pour les nombreux 
usagers, notamment les seniors, 
qui utilisent tous les jours ce 
mode de transport gratuit pour 
rejoindre différents quartiers 
mal desservis (Pasteur, Zola, 
Campus Grand Parc) et les 
liaisons vers le centre-ville.  
Et après 2027 ? La municipalité 
travaille déjà sur une évolution 
de son offre de transport. Une 
consultation sera prochaine-
ment organisée.

      ÉDUCATION

Enfants sans maîtresse,  
enfants en détresse !

+ d'infos sur le 
stationnement 

à Villejuif

Signez la 
pétition pour 

soutenir 
cette action

© SYLVIE GRIMA

© SYLVIE GRIMA

Actualités

Depuis la rentrée de septembre, les élèves de la classe de moyenne 
et grande section de l’école maternelle Karl-Marx n’ont presque 
jamais eu de maîtresse ! Absente (80 jours cumulés), elle n’a 
quasiment jamais été remplacée. Faute de professeur, les enfants 
se retrouvent placés dans des classes surchargées pas adaptés à 
leur niveau. Une situation inacceptable combattue depuis plusieurs 
semaines par l’association des parents d’élèves avec le soutien des 
élus de la Ville. Début avril, l’association des parents d’élèves orga-
nisait une action symbolique avec une classe dehors sur le trottoir, 
avec à leur côté les adjoints au maire Antonin Cois et Özer Öztorun 
pour soutenir leur revendication légitime. 

Le gouvernement   
a prévu de supprimer   
4 000 postes 
d'enseignants à la 
rentrée 2026.

STATIONNEMENT

Mise en place  
d’un abonnement 
hebdomadaire
Dans les jours à venir, la Ville 
proposera un abonnement hebdo-
madaire destiné à répondre à des besoins ponctuels 
sur plusieurs jours consécutifs, notamment lorsque 
des habitants accueillent des proches ou lors de la 
réalisation de travaux par des professionnels. Cette 
nouvelle formule complète l’actuelle jusqu’ici limitée 
au paiement à l’horodateur, à l’abonnement mensuel 
et annuel. Rappelons que depuis le 1er janvier, le tarif 
social de 15 €/mois devient accessible à davantage  
de personnes. Le tarif résident est lui passé de  
35 € à 28€ par mois (280 € par an). Les personnes 
travaillant à Villejuif peuvent souscrire également  
un abonnement mensuel.
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Prochains rendez-vous : Mardi 5 et jeudi 
7 mai de 10h à 12h30 : place Maurice-Thorez 
(derrière les Arcades de la rue Le-Bigot)  
Mardi 12 mai de 10h à 12h30 : parc du 8 mai. 
Prévoir une tenue de sport, une gourde ou 
une bouteille d'eau.

Pensées pour être accessibles à toutes et 
encadrées par des éducateurs sportifs 

de la Ville, ces séances gratuites en plein air 
mêlent cardio, renforcement musculaire et 
bien-être dans une ambiance conviviale et 
sans pression. Que ce soit sur les terrains 
de Gabriel-Thibault, au parc du 8 mai ou à 
Lamartine, chacune peut venir bouger à son 
rythme, simplement avec l’envie de se faire 
du bien. Ces sessions sans inscription offrent 
un moment pour se dépenser, relâcher les 
tensions et partager une activité collective 
en toute simplicité. Objectif : lutter contre la 
sédentarité, favoriser la reprise d’une activité 
physique et créer du lien entre les habitantes, 
le tout dans un cadre agréable et proche de 
chez soi. 

« Dimension famille, école 
municipale des sports,  

activités seniors, soutien aux 
clubs, animations sportives 

pour les agents, Villejuif  
développe massivement  
les initiatives en matière  

de sport-santé. » 
Michael Hoppé,

 coordinateur des éducateurs  
sportifs à la Ville

À Villejuif, le sport sort des murs et 
s’invite au cœur des quartiers avec 
des animations work out destinées 
aux femmes uniquement.

 par Alexandre Pech

TOURNOI

Tout le monde 
gagne 
Lors de la Semaine Olympique 
et Paralympique, huit classes de 
CE2 ont participé à un tournoi 
de dodgeball, plus connu sous 
le nom de balle aux prisonniers. 
Le 31 mars, plusieurs matchs de 
poules de six minutes se sont 
enchaînés au complexe sportif 
Guy-Boniface. « Le dodgeball est 
une compétition sportive qui se 
joue à 5 contre 5 ou à 6 contre 6, 
mais nous avons préféré réduire 
les temps d’arrêt. Il n’y a pas 
d’équipe gagnante à la fin du 
tournoi. L’objectif est de créer 
une adversité ludique entre les 
écoles et de faire rencontrer 
les publics », précise Damien 
Descloitres, 27 ans, éducateur 
sportif à la Ville. Aïcha, 9 ans, 
résume parfaitement l’esprit du 
tournoi : « L’important n’est pas 
de gagner, mais de participer et 
de faire du sport. » Aswane,  
9 ans, a rapidement intégré les 
règles. « Esquiver la balle, ne 
pas se faire toucher, aider un 
camarade à sortir de prison ! » 
liste-t-elle, le souffle court.

SPORT-SANTÉ

Liberté sportive 
pour toutes !

© DR

© SYLVIE GRIMA

7 femmes étaient 
présentes lors des 
premiers rendez-vous.
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Mélisse, sedum, roquette, ail des ours, graines, framboi-
siers, boutures de figuier, sauge, lilas, asters, plants de 
tomates… pour quelles espèces allez-vous craquer ? 
Pour Mireille, bénévole de l’association Herbes Folles : 
« Jardiner c’est se reconnecter à la terre. » Il faut en 
prendre soin. Inutile de labourer : mieux vaut retourner 
légèrement le sol pour préserver les organismes vivants 

comme les vers de terre, essentiels à sa 
fertilité et à la santé des plantes. « Oubliez 
aussi l’idée d’un jardin ou d’un bac propres 
sans herbes indésirables : toutes ont leur 
utilité — réserve alimentaire, abri pour la 
faune, protection contre le soleil… Et bien sûr 
zéro pesticide. » Liliane, retraitée, aime aus-
si se retrouver entre amateurs de jardinage, 
troquer des plantes en oubliant l’argent, 
échanger des conseils et convaincre des 
bienfaits de jardiner.

herbesfollesvillejuif.fr

BELLES PLANTES

Semer, 
planter,  
troquer

VÉLO

Les bonnes affaires 
Un parfum vintage a flotté le 
11 avril sur le parc à bécanes 
improvisé sur l’esplanade de la 
médiathèque Elsa-Triolet. Le 
principe de la bourse aux vélos 
est simple : venir avec un engin 
en bon état, le confier pour un 
contrôle technique, s’accorder un 
prix - modique - puis croiser les 
doigts pour qu’il trouve un acqué-
reur. « Cette initiative, coorganisée 
par l’USV cyclotourisme et Les Amis 

de la cour cyclette, nous permet de 
nous faire connaître. C’est aussi une 
nouvelle occasion de défendre la 
place du vélo en ville et d’en favoriser 
l’accès », explique Cedissia About, 
de l’antenne villejuifoise de Mieux 
se déplacer à bicyclette (MDB). 
« Nous sommes au contact d’un 
nouveau public, à qui nous présentons 
une autre façon de pédaler, hors de 
la ville et 100 � loisir », renchérit 
Philippe Le Bris, de l’USVC. Un 
chouette tandem. Pour l’occasion, 
Jean-Claude, retraité, a vidé sa 
cave. « J’en profite pour apporter 
ce VTT qui y prenait la poussière. 
J’aime la démarche écologique du 
réemploi. L’argent récolté ira pour 
des actions de promotion du vélo. Je 
participe ainsi à un cercle vertueux ».

JARDIN 

Sortie en famille 
À la Maison des parents, certains samedis matins, tout 
est prétexte à toucher, sentir, regarder, sortir et profiter 
du jardin. Margaret, l’animatrice, fait son entrée avec, 
posé sur une feuille d’arbre, son « copain l’escargot ». Tout 
le monde l’entoure. 14 enfants de 16 mois à 9 ans, et 7 
parents. Direction le jardin. Voici l’origan et la menthe, 
des herbes aromatiques. Chacun peut froisser une feuille 
et respirer les parfums qu’elle dégage. Juste à côté, des 
pommes de terre ont poussé « toutes seules, on a dû en 
oublier quelques-unes lors de la récolte », explique Margaret. 
Un peu plus tard, les plus jeunes, parfois avec l’aide d’un 
adulte, préparent le godet où ils planteront une châtaigne. 
Pas si facile pour des petits doigts qui doivent encore 
développer leur motricité. On hésite un peu avant de 
toucher la terre ou pas du tout. Des parents demandent 
comment faire germer, quand arroser. Les enfants,  
eux, veulent savoir dans combien de temps ils auront  
un arbre… 

 Maison des Parents 01 49 58 17 60

« À l’école, je ne suis pas 
avec les enfants. Ici, je 

vois ce qui les intéresse. 
Je n’ai pas la main verte 

mais mon fils a déjà 
participé à cet atelier 

et demande à y aller. Je 
trouve ici un autre regard 

sur la parentalité. 
 J’ai prévu de revenir  

avec mon mari. » 
Nora,  

maman de Waïl, 6 ans,  
et Nélÿa, 2 ans
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CULTURE

Dans les coulisses 
de la Nuit Blanche 

© ALEX BONNEMAISON

© ROMAIN JACQUOT

Du 20 au 23 avril, la MPT Jules- 
Vallès accueillait trois sessions 
d’ateliers consacrés à la  
fabrication de structures  
lumineuses pour la Nuit Blanche, 
le 6 juin à Villejuif.  par Ambrine Ziani

Animé par l’association Les Pous-
sières, l’atelier réunissait une 
quinzaine de participants, dont 

plusieurs jeunes enfants accompagnés 
de leurs parents. Première étape : la 
construction de la structure de la lan-
terne à partir de bâtons d’osier. Puis 
l’habillage en papier, appliqué à l’aide 
de colle vinylique diluée afin de le fixer. 
« Ce papier a pour particularité de résister 
à la chaleur d’une lampe Led durant toute 
la déambulation », précise Fatma Cheffi, 
chargée de communication de l’associa-
tion. Une ouverture est prévue pour y 
insérer la source lumineuse. « En séchant, 
le papier se rigidifie, c’est ce qui vient former 
la structure de la lanterne », ajoute-t-elle.  
 

Préparation de la 
Nuit Blanche 2026 à 
la MPT Jules-Vallès.

 
Le jour-J, ces lanternes seront expo-
sées dans l’un des jardins de la ville, of-
frant aux spectateurs des lueurs façon-
nées à la main pour une Nuit Blanche  
placée sous le thème de l’amour et de la  
musique. 

« J’ai appris à construire 
une lanterne avec ma ma-
man, et c’est la deuxième 

fois que je vais assister à la 
Nuit Blanche de Villejuif. » 

Iyad, 7 ans et demi, 
en CE1 à l’école Louis-Pasteur

AMBIANCE

Une 2CV pour vous 
faire danser ! 
Pour la prochaine Nuit Blanche, le 
6 juin, la place Oscar-Niemeyer se 
transformera en dancefloor géant 
avec une installation immersive 
et festive portée par le collectif 
francilien Disco 2CHEVO. Au cœur 
du dispositif, une Citroën 2CV de 
1976 métamorphosée en DJ booth 
rétrofuturiste. 

 « La 2CV, c’est une scénographie 
à part entière », explique Maud 
Vincent, membre du collectif. 
Autour du véhicule, écrans  
cathodiques, lumières et 
créations visuelles en direct 
plongeront le public dans une 
ambiance immersive mêlant mu-
sique (disco, funk, groove), vidéo 
et animation. Né d’un groupe 
d’artistes franciliens, le collectif 
rassemble DJs, musiciens et  
créatifs. Leur promesse : un 
moment intergénérationnel  
et convivial de 17h jusqu’à 1h  
du matin ! 

 Voir tout le programme  
de la Nuit Blanche page 4 du V+.
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« Grâce à la tablette 
interactive, le musée 

vient à nous de manière 
ludique. On se laisse 

prendre. » 
Geneviève, 

55 ans

C’est la perspective d’un projet 
collectif qui m’a fait rester / J’ai 
commencé avec la Jacquerie à 
7 ans. C’est en assistant à mes 

représentations que mon père a 
eu aussi envie de rejoindre  

les ateliers ! » 
Ivan et Wendy, 

comédien·ne s de l’Atelier du Lundi

Actualités

THÉÂTRE

La scène, la scène,  
la scène 
Le festival de théâtre amateur Tadam aura 
lieu du 22 au 24 mai. Rencontre avec l’une 
des troupes lors d’une répétition. 
Un repas de Noël qui tourne au vinaigre :  
c’est le sujet de la pièce Les Montagnes russes 
de Juliet O’Brien. Portée par la compagnie 
amateur L’Atelier du Lundi, cette création sera 
jouée dans le cadre de Tadam, festival de 
théâtre amateur, du 22 au 24 mai 2026. « Ce 
festival existe car il y a une vraie culture du 
théâtre amateur à Villejuif », indique Ivan  
Guibert, l’un des comédiens de L’Atelier du 
Lundi. Présent dès la création de la troupe 
en 2007, il a commencé le théâtre à Villejuif 
il y a 25 ans. Dans le cadre de Tadam, l’Atelier 
du Lundi sera accompagné par deux autres 
troupes : Troc’Scène et L’Arbre à Coulisses,  
issus des ateliers de la Jacquerie.  
 

« J’ai toujours voulu faire du théâtre mais n’en 
avait jamais eu l’occasion, partage Gabrielle 
Marioni, comédienne de L’Atelier du Lundi. 
Devenue adulte, j’ai sauté sur l’occasion offerte 
par la Jacquerie. » Les comédiennes et comé-
diens vivant ou travaillant à Villejuif, brassent 
des origines sociales et des générations 
diverses.

MICRO-FOLIE 

À plates 
coutures ! 
La Micro-Folie accueille les visiteurs à 
la MPT Jules-Vallès. Immergé dans le 
musée virtuel interactif ou dans l’espace 
fablab, on y explore des œuvres et des 
pratiques culturelles. La Micro-Folie, 
musée virtuel interactif proposé par 
La Villette, est ouverte régulièrement 
pour découvrir des collections inédites. 

L’association Au cœur du réseau y a présenté le travail réalisé lors de ses recycouture 
cafés. Au mur sont projetées des images de mode et des photographies de vêtements, 
sélectionnées parmi les 5 000 œuvres d’art numérisées par de nombreux musées.  
« Je suis sidérée… Les couturières vous avez vraiment du talent ! » félicite une spectatrice 
devant les pièces placées à côté des machines à coudre, d’une brodeuse numérique, d’une 
découpeuse vinyle et des pistolets de tufting, une méthode de fabrication textile sur toile 
tendue. La Micro-Folie dispose en effet d’un fablab où l’on peut venir travailler le tissu sur 
des machines numériques et apprendre des techniques manuelles lors d’ateliers. Les parti-
cipantes sont reparties avec des Tawashis, une éponge japonaise zéro déchet. « Comme lors 
de l’atelier tissage, cela montre qu’on peut créer à partir de pas grand-chose » observe Geneviève 
Delaborde 55 ans.  

MPT Jules-Vallès  
61, rue Louis-Pasteur - Gratuit et ouvert à tous.  
Prochain rendez-vous : 23 mai et 13 juin

L'espace musée 
numérique de la 
Micro Folie.

Rendez-vous du 
22 au 24 mai au 
TRR.
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DÉMISSION

Jean-Claude Courtant 
Dans le groupe d’opposition Ensemble Retrouvons 
Villejuif présidé par Franck Conquet, le conseiller 
municipal Jean-Claude Courtant a démissionné 
quelques jours après sa prise de fonction. Il a été 
remplacé le 14 avril dernier par Christian Puyrenier.

TERRITOIRE

Méhadée Bernard, 
nouvelle présidente du 
Grand-Orly Seine Bièvre
Le 15 avril dernier au théâtre Jean-Vilar de Vitry-
sur-Seine avait le lieu le premier Conseil territorial 
de la nouvelle mandature.
✒ par Alexandre Pech

102   conseillères et conseillers territoriaux issus 
des 24 communes du Val-de-Marne et de 
l’Essonne, dont 9 de Villejuif, étaient amenés 

à élire leur président. Avec 51 voix, Méhadée Bernard, 
adjointe au maire d’Ivry-sur-Seine, a été élue au premier tour 
de scrutin, à la présidence cet établissement public territorial. 
Elle succède ainsi à Michel Leprêtre, qui dirigeait l’institution 
depuis sa création il y a 10 ans. Elle 
devient surtout la première femme 
à diriger un Territoire du Grand 
Paris. Avec ses 730 000 habitants, 
le Grand-Orly Seine Bièvre est un 
acteur majeur de nos politiques 
locales. Il assure des missions 
essentielles pour le quotidien des 
habitants comme l’aménagement, 
le renouvellement urbain, la gestion 
des déchets, l’eau et l’assainissement... À Villejuif, le Territoire 
a notamment en charge le théâtre Romain-Rolland ou le stade 
nautique Youri-Gagarine, mais aussi la voirie, l'éclairage 
public... « C’est une excellente nouvelle pour Villejuif. Méhadée est 
une femme engagée, compétente, profondément attachée à la justice 
sociale et à la réduction des inégalités qui frappent durement nos 
villes », a salué le maire de Villejuif, Pierre Garzon.

© XIW
EN W

ANG

Prochain Conseil le merdredi 17 juin à 17h
Suivez ce Conseil municipal  
sur facebook, villejuif.fr et youtube 

PRÉPAREZ VOS IDÉES POUR LES 
FESTIVITÉS DE L'ÉTÉ À VILLEJUIF !

Le Conseil municipal a approuvé le 
lancement d’un appel à projets associatif 
et citoyen dans le cadre des animations 
d’été pour un montant global de 29 000€. 
Cet appel à projets vise à soutenir des 
initiatives gratuites et ouvertes à toutes  
et tous, portées par des habitant·e·s, 
collectifs ou associations.  
Vous avez une idée d’atelier, de stand, 
d'animations, de rendez-vous ?  
Contacter le service Démocratie locale et 
participative pour vous faire accompagner. 
Vous êtes une association ? Le service  
Vie associative va vous transmettre 
pro-chainement le formulaire de réponse 
à l'appel à projet. Habitant·e ? L'an dernier, 
la Ville a soutenu bon nombre de projets 
avec une aide financière moyenne de 
950€.

  Contact habitant·e : 
developpementlocal@villejuif.fr

Actualités
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GGrrandAnandAnggleleGrandAngle

Eau, alimentation, matériaux de construction, 
biodiversité, sobriété numérique, sur de nombreux 

secteurs, la Ville a intégré la préservation  
des ressources comme un enjeu central de  

ses politiques publiques. Objectif : améliorer notre 
cadre de vie actuel sans mettre en péril  

les générations futures.

 Le vrai luxe ? 
 Ne rien gaspiller 

TRANSITION ÉCOLOGIQUE
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de l’habitat. Eaux grises, jaunes, noires, extraites 
de nos urines ou de nos douches par exemple, se 
transformeront en ressources, gratuites et non pol-
luantes, pour amender, fertiliser et irriguer les sols 
de la ferme.

Exigences locales
Limiter l’artificialisation des sols, favoriser les  
circuits courts, développer le réemploi, lutter 
contre le gaspillage… la préservation des res-
sources touchent tous les secteurs. Du quartier 
Alexandre-Dumas aux chantiers des quartiers Sud, 
les chantiers de renouvellement urbain participe 
aussi de cette idée que recycler vaudra toujours 
mieux que jeter. Même si rien ne l’y oblige, la Ville 
exige des entreprises de BTP qu’elles valorisent 
au maximum les gravats de chantier et qu’elles 
s’évertuent à utiliser des matériaux durables. Pour 
la rénovation de la crèche Lebon, le cahier des 
charges est même très exigeant. Le cabinet d’archi-
tecte retenu pour le projet d’extension s’est enga-
gé à valoriser 85% des déchets de construction, à 
travailler avec des filières de réemploi reconnues 

P ourtant, cette illusion se heurte 
aujourd’hui à une réalité tangible : les 
ressources naturelles ne sont pas infi-
nies. À Villejuif comme partout ail-
leurs, les préserver est devenu un enjeu 

majeur, nécessitant de repenser nos usages, de 
réduire le gaspillage et d’imaginer des modèles plus 
durables, capables d’assurer un équilibre entre la 
présence humaine et le respect des limites plané-
taires. On pense bien évidemment à l’eau, la pre-
mière des ressources, l’élément vital. Au-delà des 
gestes que nous sommes amenés à faire chacune et 
chacun pour économiser l’eau au quotidien, la Ville 
s’engage, innove et expérimente. Depuis deux ans, 
elle s’est associée au Grand-Orly Seine Bièvre pour 
la distribution gratuite des récupérateurs d’eau de 
pluie aux foyers vivant en pavillon. Une nouvelle 
campagne de distribution a même lieu en mai. 

Rien ne se perd
En parallèle, la Ville échange avec la RATP pour 
récupérer à terme une partie des eaux sales pro-
duites par la régie des transports, provenant notam-
ment des infiltrations, des remontées phréatiques 
ou de l’activité humaine. Chaque jour, la RATP 
stocke l’équivalent de 25 000 m3 d’eau. Une partie 
de cette eau sera donc collectée par la Ville et utili-
sée pour nettoyer nos rues. Dans le sud de la Zac 
Campus Grand Parc, attenant à la ferme urbaine, 
un projet inédit de logements verra le jour dans les 
années à venir permettant de recycler les déchets 

Pendant longtemps, nos sociétés ont été guidées 
par l’idée d’un monde aux ressources 

inépuisables, où la croissance et la 
consommation pouvaient se poursuivre sans 

limites. Ce modèle, fondé sur l’abondance 
supposée, a profondément façonné nos modes 

de vie et nos économies. 
 ✒ par Alexandre Pech

TRANSITION ÉCOLOGIQUE

Ressources 
limitées, 

abondance 
d’idées

 ©
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Ké 
zako
Métabolisme 

urbain
Façon dont une ville 

consomme ses ressources 
(eau, énergie, nourriture) 

et produit des déchets, un 
peu comme un organisme 
vivant. À la ferme urbaine, 
nos urines et eaux grises 
pourront être recyclées 

pour économiser l’eau et 
irriguer nos cultures 

locales.

Grand Angle

L E  J O U R N A L  D ’ I N FO R M AT I O N D E  V I L L E J U I F  # 3 1 514



La sobriété est une démarche qui 
conduit à remettre en question nos 
modes de consommation et nos 
besoins individuels comme collectifs, 
et à agir pour préserver les ressources. 
À Villejuif, nous avons l’ambition de 
mener une politique de sobriété pour 
et avec les habitants, en associant les 
acteurs locaux notamment associatifs. 
La Ville agit au quotidien et dans de 
multiples domaines vers plus de 
sobriété :  réduction de la 
consommation d’énergie, rénovation 
des énergétiques des bâtiments 
publics, réduction et tri des déchets, 
récupération de l’eau, mobilités 
douces, alimentation en circuit court, 
recyclage numérique… et chaque 
villejuifois et villejuifoise, dès le plus 
jeune âge, peut aussi agir et 
contribuer à l’intérêt général.

   

et à bâtir le futur équipement avec plus de 20% 
de matériaux biosourcés. A l’école Marcel-Cachin, 
le chantier de 18 mois mené avec le Sipperec - le 
Syndicat intercommunal pour les énergies – per-
mettra de réaliser 60 % d’économies d’énergie et 
de réduire par trois les émissions de gaz à effet de 
serre. Pionnière à l’échelle du territoire, Villejuif a 
été la première ville du Val-de-Marne à déployer 
les abri-bacs pour le compost alimentaire et à pas-
ser au 1OO% led. À la clé, de sacrées économies !  
Préserver les ressources, c’est aussi préserver notre 
porte-monnaie. 

Tentatives infructueuses
Malgré une réelle volonté de bien faire, parfois les 
résultats ne sont pas toujours au beau fixe. C’est 
le cas du solaire et de l’installation des panneaux 
photovoltaïques sur les toits des écoles offrant des 
résultats inégaux. À l’école Simone-Veil, l’électricité 
générée est revendue à bon prix et repart dans le 
réseau. À l’école Henri-Wallon, plus intéressant, les 
40Kw/h produit par les futurs panneaux alimen-
teront les équipements publics du secteur. Mais 

Villejuif plante les 
graines de son futur.

Parole  
d’élue       Malika Kacimi 
Adjointe en charge de la sobriété, de la 
préservation des ressources, de la propreté  
urbaine et de la gestion des déchets

à l’école Jean-Vilar, le projet coopératif et citoyen 
Paris Sud Soleil n’a pas trouvé son public. Le pro-
jet de data center, un temps envisagé au nord de la 
ville, a été abandonné. La chaleur générée n’étant 
pas suffisante pour être réinjectée dans le réseau de 
géothermie. 
Agir pour préserver les ressources, ne se fait pas 
en un claquement de doigt et c’est assurément sur 
le long terme que se mesurent les résultats. Cela 
nécessite des investissements importants et une 
volonté politique indéniable. Signe que la trajectoire 
villejuifoise est bonne. Il y a quelques jours, Villejuif 
a été distinguée au championnat de France des éco-
nomies d’énergie du prix Cube or ! Grâce à la mobi-
lisation de nombreux agents communaux, la Ville a 
réalisé près de 9% d’économies d’énergie dans les 
bâtiments communaux. 

3 Si toute l’humanité vivait comme les  
Français en termes de consommation de ressources,  
il faudrait environ 3 planètes Terre pour subvenir  
durablement aux besoins de tout le monde.

terres

Grand Angle
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	 EAU FRAGILE

L’eau, un bien commun
Christophe Bey, directeur général adjoint en 
charge de l’espace public au Grand-Orly Seine-
Bièvre, revient sur les actions menées pour 
préserver la ressource en eau et encourager  
des gestes simples au quotidien.

Avec 6 000 récupérateurs d’eau de pluie déjà 
distribués et une nouvelle campagne dès le  

1er juin (inscriptions le 18 mai), le Territoire agit 
concrètement. « L’idée est d’éviter d’utiliser de l’eau 
potable pour arroser ou nettoyer », explique Christophe 
Bey. Ces équipements permettent aussi de limiter le 
ruissellement et de soulager les réseaux lors de fortes 
pluies. Mais l’enjeu est plus large : chacun peut agir en 
adoptant des gestes simples, comme couper l’eau en se 
brossant les dents ou privilégier les douches. « On ne se 
rend pas toujours compte que l’eau, pourtant accessible, peut 
devenir une ressource sous tension », rappelle-t-il.    
  moneaudepluie.fr

 « On ne se rend pas 
toujours compte que l’eau 

peut devenir une ressource 
sous tension. »

Témoignages
La Ville, ses partenaires, et le Territoire s'engagent dans 
plusieurs actions destinées à préserver les ressources 
et aussi à interroger nos pratiques, nos gestes du 
quotidien. Des initiatives qui, bout à bout, creusent  
un sillon vertueux. 
✒ par Alexandre Pech et Frédéric Berg

À Villejuif, 3 800 repas scolaires sont servis chaque jour 
avec un objectif clair : limiter l’impact environnemental. 

Camions électriques, fin du plastique remplacé par des bacs 
inox, produits locaux et de saison… « Nous agissons à chaque 
étape. Chaque décision a un impact sur l’environnement et la santé », 
souligne Marie-Noëlle Haye. Le nouveau prestataire (à partir 
de juillet 2026) a été sélectionné sur un cahier des charges 
exigeant, tenant compte de la valeur environnementale de 
l’offre, intégrant qualité des produits, circuits courts et 
pratiques responsables. Cette transition permet aussi de 
réduire l’exposition aux perturbateurs endocriniens. Avec 
aujourd’hui 42 % de bio et 67 % de produits durables, la Ville 
dépasse les obligations de la loi Egalim (50% de produits 
durables dont 30% de bio). La lutte contre le gaspillage repose 
enfin sur des commandes ajustées, l’accompagnement des 
enfants à gouter, le don des surplus et la sensibilisation des 
enfants.  D

.R
.

	 RESTAURATION RESPONSABLE

Réduire le gaspillage
Marie-Noëlle Haye, directrice de la restauration 
collective SPL Esselières détaille les leviers 
mobilisés pour concilier alimentation équilibrée et 
diversifiée des enfants, circuits courts et réduction 
de l’impact environnemental.

© ALEX BONNEMAISON

« Chaque décision a un 
impact sur l’environnement 
et la santé. »

 © ALEX BONNEMAISON

Grand Angle

16 L E  J O U R N A L  D ’ I N FO R M AT I O N D E  V I L L E J U I F  # 3 1 5



	  	 INFORMATIQUE

Retarder l’obsolescence 
Loïc Dayot, directeur des systèmes 
d’information et d’organisation, nous 
explique un aspect de la stratégie de 
sobriété numérique de la Ville.

Depuis quelques années, nos équipes se 
sont penchées sur le renouvellement 

du parc numérique de la mairie et des 
écoles. Par le passé, un PC portable était 
renouvelé après 5 ans d’utilisation et un 
PC fixe ou un écran après 8 ans de service. 

Après réflexion collective, nous avons supprimé la durée maximum de vie des 
équipements. On fait réparer, on « upgrade » pour faire durer par le changement 
d’éléments ou de systèmes en ayant recours au logiciel libre, on réemploie ce qui 
peut l’être. La gestion raisonnée est un levier facile à mettre en œuvre et à effets  
très concrets pour l’environnement et pour les finances publiques. On estime ainsi 
que ces actions permettront d’éviter l’excavation de 2 758 tonnes matières 
premières et l’utilisation de 598 millions de litres d’eau entre 2022 et 2029. Et 
d’éviter 292 tonnes de CO2 soit l'équivalent de 37 tours du monde en voiture !   

 « La gestion raisonnée  
est un levier facile. »

 © XIWEN WANG
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	 CHANTIER

Diminuer le bilan carbone des constructions
Joël Malardel, architecte et Christine Gelée, ingénieure qualité 
environnementale reviennent sur le travail engagé pour réduire 
l’impact environnemental du nouveau pôle famille Robert-Lebon.

Il y a un an à l’issue d’un concours, nous avons été désignés pour prendre 
en main ce projet de rénovation et d’agrandissement la crèche 

vieillissante avec pour objectif de la transformer en grand pôle famille. 
Plutôt que du tout démolir, nous avons travaillé à conserver et valoriser 
tout ce qui pouvait l’être, sur la base d’un listing très détaillé commandé 
par la Ville, de chaque élément composant le bâti existant. Toute la 
structure en béton et les façades seront ainsi conservées. Certains haut-
vents métalliques seront réutilisés sur site. Certains matériaux, s’ils sont en 
bon état, seront recyclés et réexploités sur d’autres chantiers. Le réemploi 
fonctionne à l’échelle d’un territoire. Depuis quelques années toute une 
filière s’est organisée, encadrée par un contexte réglementaire qui impose 
aux entreprises de contrôler leur bilan carbone.  

« Le réemploi  
fonctionne à l’échelle  
d’un territoire. »

Grand Angle

L’eau à Villejuif, 
entre crise urbaine 
et solidarité  
intercommunale
par Matis Bloch
Doctorant en Histoire

Il paraît difficilement concevable 
d’acheter aujourd’hui un terrain à 
Villejuif qui ne possède aucun accès à 
l’eau ou au tout-à-l’égout. Ce ne fut 
pourtant pas toujours le cas.
Dans les années 1920, la croissance 
urbaine de Villejuif était exponentielle. 
De nombreux terrains furent lotis et 
vendus à des ouvriers parisiens 
désireux de devenir propriétaires.  
Or, ces terrains n’étaient souvent pas 
viabilisés : absence de canalisations 
d’eau ou de gaz, de route goudronnée…
Cette crise des lotissements 
défectueux, comme on la nomma alors, 
obligea les pouvoirs publics à investir 
considérablement dans l’installation 
d’infrastructures. Face à l’ampleur des 
dépenses nécessaires, les premières 
solidarités intercommunales et 
interdépartementales virent le jour.  
Le premier syndicat intercommunal de 
la région parisienne, créé en 1923, eut 
ainsi pour objet la gestion de l’eau. 
Une véritable innovation politique 
dans l’histoire du Grand Paris ; même 
si l’absence de moyens financiers 
n’empêcha pas la crise de durer dans 
le temps.

À Villejuif, certaines rues des 
Esselières n’étaient pas encore 
reliées au réseau dans les années 70.

17M A I  2026



2€

Au groupe scolaire Marcel-Cachin, les tra-
vaux de rénovation énergétique entrent 
dans leur dernière phase ce printemps. En-

gagé depuis l’été dernier, le chantier transforme en 
profondeur cet équipement public tout en préser-
vant ses caractéristiques architecturales. Les murs, 
désormais plus clairs, se rapprochent de la teinte 
d’origine. En s’approchant, on distingue le travail 
des compagnons : une isolation en fibre de bois, re-
couverte d’un enduit taloché à la main. Porté par la 
Ville de Villejuif avec l’appui du Sipperec - le Syndi-
cat intercommunal de la périphérie de Paris pour les 
énergies et les réseaux de communication -, ce projet 
représente un investissement de plus de 2 millions 
d’euros. Il sera terminé pour la rentrée prochaine.

Une identité préservée
Vanina Rémy accompagne la visite. Ingénieure en 
maîtrise de l’énergie au Sipperec elle suit le chantier 
depuis ses débuts. « L’objectif, c’est de réduire forte-
ment les consommations tout en respectant le bâtiment »,  
explique-t-elle.
Construit à la fin des années 1950 par les archi-
tectes André Lurçat et Albert Michaud, inauguré 
en 1958 puis renommé en hommage à Marcel Ca-
chin, député communiste et directeur du journal  

L’Humanité, le groupe scolaire conserve aujourd’hui 
ses lignes caractéristiques, notamment ses grandes 
baies vitrées et ses formes arrondies. « On a tenu à 
préserver cette identité », précise l’ingénieure. L’éta-
blissement accueille plus de 300 élèves, de la mater-
nelle à l’élémentaire. La transformation actuelle a été 
réalisée en site occupé. Les travaux les plus bruyants 
ont été réalisés le mercredi et pendant les vacances 
scolaires, mais les équipes sont aussi intervenues en 
présence des élèves, dans un cadre sécurisé. Aucun 
arbre a été abattu : « Ça a demandé de la précision, mais 
c’était important de les préserver. » 

60 % d’économies d’énergie
Le projet s’organise autour de quatre grands lots 

- façades, menuiseries, toitures-terrasses et inter-
ventions techniques - réalisés par des entreprises 
issues du territoire francilien. Deux préaux fermés 
ont également bénéficié d’une isolation phonique, 
pour améliorer le confort d’usage au quotidien. À 
la clé, environ 60 % d’économies d’énergie et des 
émissions de gaz à effet de serre divisées par trois. 
Sur la façade la plus exposée, des protections so-
laires seront installées afin de limiter l’impact du  
soleil sur les baies vitrées et d’améliorer le confort 
en été.

REPORTAGE 

Marcel-Cachin : plongée  
dans un chantier d’avenir

Isolation, nouvelles fenêtres, toitures rénovées… Le groupe scolaire 
Marcel-Cachin se transforme en profondeur. Objectif : consommer 
moins d’énergie et améliorer le confort des élèves, tout en 
respectant l’architecture d’origine. Reportage au cœur du chantier. 
✒ par Frédéric Berg - photo Sylvie Grima

Les travaux, menés 
en site occupé, 
seront terminés 
cet été.

MILLIONS
 d'investissement 
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Marcel-Cachin : plongée  
dans un chantier d’avenir



L’athlétisme 
brille !

Courses, lancers, sauts, les pépites de 
l’athlétisme se sont donné rendez-vous 

au stade Louis-Dolly le 25 avril dernier pour 
la 9e édition Meeting d’Athlétisme de l’Asfi 

Villejuif. Bravo à tous les athlètes, aux 
organisateurs et aux bénévoles qui ont 

fait de ce temps fort du sport 
villejuifois, une belle fête 

populaire.

25/04  
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En voir de toutes les couleurs
Plein les yeux ! Les enfants des accueils de loisirs 
de la Ville se sont réunis en centre-ville à 
l’occasion d’un grand carnaval sur le thème du 
printemps. Au son de la musique des animateurs 
déchainés, tous les enfants ont défilé dans leurs 
costumes réalisés à la main, avant de se réunir au 
parc Pablo-Neruda pour un grand goûter.

08/04  
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L’aventure c’est l’aventure
Pendant les vacances, un terrain de jeu et 
d'apprentissage gratuit était proposé pour les 6-14 
ans à la ferme urbaine, proposé les Ceméa et la Ville 
avec le soutien de la Fondation de France. Dans cet 
espace créatif et inclusif, les cabanes, sculptures et 
parcours ont été réalisés en matériaux recyclés, et 
bricolés par les jeunes eux-mêmes.

Des larmes de joie pour Elsa
Au terme d’un combat sensationnel face à la Tchèque Johana Rajmont, Elsa Hemat a remporté la ceinture internationale 
WBF dans la catégorie des moins de 66,5kg lors de la 8e édition du Villejuif Boxing Show. À l’issue de son combat, la 
boxeuse villejuifoise n’a pas caché son émotion, véritable temps fort de cette soirée inoubliable. 

`Tous les résultats de nos combattants villejuifois :
Thomas Ursule, victoire aux points - Isaac Diallo, défaite aux points- Elsa Hemat, victoire aux points, ceinture 
internationale WBF - Hamza Rekik, victoire aux points - Enzo Miserandino, victoire aux points- Florent Gautier, victoire 
par KO - Valentina Simanikhina, défaite aux points - Yann Coquet, victoire aux points, la ceinture VBS - John Makindu, 
défaite aux points - Elias Bouguerba, défaite aux points.

18/04  

18/04
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Villejuif  
sur Instagram

 © XIW
EN W

ANG

 © DR

21M A I  2026



✒ par Marie Pré, Caroline Pépin et Frédéric Berg

ARTS DE LA TABLE

Les monts et merveilles du thé
Après une carrière de photographe dans la mode 
et l’univers de la beauté, Elodie Carlos s’est 
tournée vers sa deuxième passion :  le thé. Elle est 
devenue sommelière de ce breuvage millénaire qui 
n’en finit pas de l’émerveiller. 
Thé Merveiller est le nom qu’elle a choisi pour sa société. 
Elle y propose des ateliers de dégustation, d’initiation 
aux accords mets-thé, des accompagnements aux 
restaurateurs dans l’élaboration de leur carte, ainsi que 
la vente de thé personnellement sélectionnés. Passionnée 
par les terroirs qui font la singularité des thés, la 
sommelière est également engagée sur la qualité des 
produits et l’environnement de ceux qui les cultivent. 
Aujourd’hui, elle songe à faire évoluer son activité en 
ouvrant une maison de thé… En attendant, les Villejuifois 
ont la possibilité de récupérer leurs commandes chez 
Keskongout’ sans frais de port. 
   themerveiller.com / insta : the_merveiller

« Avec le thé, nous sommes 
toujours en découverte de 

quelque chose. »

Vous faitesVous faites
    VillejuifVillejuif
Vous f tes
  V lle u f

> voir notre  
vidéo playlist  

# vousfaitesvillejuif

« À Villejuif, j’ai trouvé une 
clientèle attentionnée et 
gourmande. » 

PAPILLES

Voyage culinaire
Envie d’un déjeuner qui change ? Le food truck 
Laziza s’est installé depuis deux mois au  
marché Léo-Lagrange avec ses spécialités 
syro-libanaises pleines de saveurs.
Au menu : chawarma de bœuf fondant, chich taouk 
mariné, falafels croustillants, sandwiches généreux 
dans un pain à la farine bio, box à composer selon vos 
envies, houmous crémeux, taboulé frais, frites dorées et 
douceurs orientales parfumées à la fleur d’oranger.  
« Je suis d’origine syrienne. Comme nos voisins libanais, nous 
avons le même type de cuisine. On y retrouve du persil, de 
l’ail, des pois chiches et surtout beaucoup de générosité et de 
partage », explique Hadi Khoudeir, le gérant et cuisinier 
de 30 ans. Boulanger-pâtissier de formation, Hadi est 
accompagné de ses parents dans la préparation de ces 
plats. « Laziza est une histoire de famille. Mes deux parents 
m’aident en coulisse. C’était très important pour moi de faire 
cela avec eux. » Une nouvelle escapade culinaire à essayer 
sans tarder, les mercredis et vendredis de 12h à 21h au 
marché Léo-Lagrange. 

© ALEX BONNEMAISON

© MARIE PRÉ
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Vous faites Villejuif

ÉCOLOGIE

Ça roule vert
Ysé Papalia, dans son foodtruck Café Bulbe, veut 
faire émerger une consommation responsable. 
Installée à Vitry-sur-Seine depuis 2017, cette diplômée 
de Sciences Po Paris spécialisée en développement  
international et environnement s’est d’abord investie 
dans l’associatif, accompagnant des lycéennes dans 
leur insertion professionnelle. Mais une idée persistait. 
Sensible aux enjeux du changement climatique et de 
l’éco-responsabilité, elle concrétise en 2022 Café Bulbe, 
un coffee truck éco-responsable de 3m de long sur 1m50 
de large. Farines bio, alternatives au sucre, options 
véganes ou sans gluten, tout est fait maison depuis sa 
cuisine avec des produits sourcés localement. Présente 
sur des festivals, séminaires et événements, cette  
maman de 33 ans tisse un réseau de partenaires locaux. 
Ses petits plats ont fait sensation les 25 et 26 avril 
derniers à la ferme urbaine lors des 48h de l’agriculture 
urbaine.
  cafebulbe.com

   « Tout est fait maison depuis 
sa cuisine avec des produits 
sourcés localement. »

« Je voulais offrir à mon fils une  
autre façon d’apprendre. »

INNOVATION 

Des histoires sans écran
Et si l’audio accompagnait les enfants du réveil 
au coucher ? À Villejuif, Hui-Ping Panh en a fait 
un projet baptisé Wulin.
Installé à Villejuif depuis cinq ans, cet ancien de 
LinkedIn a lancé en septembre 2025 Wulin, une plate-
forme audio pour enfants, imaginée après la naissance 
de son fils, aujourd’hui scolarisé en moyenne section à 
Robert-Lebon. « Je voulais lui offrir une autre façon d’ap-
prendre », confie Hui-Ping Panh, frappé par le constat 
d’enfants absorbés par les écrans. Avec son épouse 
Charlène et d’autres associés, il développe une solution 
bientôt disponible via une application, un ordinateur, et 
qui remplace les écrans par l’écoute : comptines le matin, 
contenus éducatifs à l’école, histoires et moments apai-
sants le soir. Une approche qui suit le rythme de l’enfant 
et stimule son imaginaire. Le projet a été distingué par le 
prix « Entreprise à impact » du Grand-Orly Seine Bièvre. 
« L’audio peut devenir un vrai compagnon du quotidien », 
résume Hui-Ping Panh. 
  wulin.com

© ALEX BONNEMAISON

© XIWEN WANG
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Nuit Blanche 2026 
Vendredi 5 et samedi 6 juin
L’amour c’est l’aventure

Autour du métro Léo-Lagrange, Villejuif 
se métamorphose en territoire de 
l’amour : quatre lieux reliés par un par-
cours de cœurs illuminés et un passeport, 
pour ressentir l’Amour sous toutes ses 
formes. Claude Lelouch sera présent en 
personne samedi 6 juin à 17h pour une 
masterclass, un tournage spontané et 
une séance de dédicaces.

Si l’amour était… 
> Une chanson : Que reste-il de nos 

amours ? de Charles Trénet  
> Un parfum : la confiture d’abricot 

> Une femme : Pour moi, les femmes  
sont des hommes réussis

> Un geste : un sourire
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NUIT BLANCHE

L’amour 
				   selon Lelouch

« Dans la vie tout le mal qu’on se donne, c’est pour  
aimer ou être aimé. Tout le reste, ce sont des lots de 
consolation. Mes 51 films parlent de ça. » Ainsi parle Claude 
Lelouch, le cinéaste de l’amour qui, à l’aube de ses 90 ans, n’a 
toujours pas raccroché la caméra. Il sera l’invité d’honneur de 
la Nuit Blanche, à Villejuif, le 6 juin. Rencontre aux Films 13  
à Paris, le cœur battant de ses créations.
✒ par Julie Rodriguez, photo Lucile Cubin

Votre plus belle histoire d’amour ? 
Si vous aimez la vie, elle va vous 
aimer en retour. Moi, je vis une 
grande histoire d’amour, depuis 60 
ans, avec le cinéma. Les preuves 
d’amour sont proportionnelles à 
l’amour que vous avez. 

Le cinéma c’est vraiment mieux 
que la vie ? 
Tout ressemble au cinéma. Le ciné-
ma est formidable parce qu’il vous 
permet de prendre des risques sans 
en prendre. Vous allez voir un film, 
vous êtes assis. Les risques, ce sont les 
héros qui les prennent. Vous ne pre-
nez aucun risque. Vous pouvez faire 
l’amour avec Steve McQueen ou Rita 
Hayworth sans risquer le divorce. Le 
cinéma est magique. C’est pour cela 
qu’il a tant de succès. On va revoir un 
film comme un ami qu’on aime bien. 
Je fais les films que j’ai envie d’aller 
voir, avec des hommes et des femmes 
que j’aime un peu plus que les autres. 

Pourquoi la Nuit Blanche à Villejuif ? 
J’ai plutôt tendance à dire oui que non. 
La Nuit Blanche est venue à moi et 
j’ai dit oui. J’ai envie de transmettre à 
Villejuif les deux, trois trucs que j’ai 
appris. J’essaie de laisser aux gens 
non pas des conseils  mais l’envie de 
faire des choses, de se lever le matin 
de prendre des risques. Le bonheur, 
c’est la prise de risque. Le confort, 
c’est chiant. La prise de risque c’est 
excitant. 
 

Le temps qui passe vous  
surprend-il encore ? 
Des surprises, j’en ai tous les jours. 
Il n’y a pas eu deux jours, deux  
secondes identiques dans ma vie. On 
passe sa vie à faire des choses pour la 
première fois. Même un gars à l’usine 
ne refait jamais un geste de la même 
façon. Et puis, à un certain âge, on 
commence à faire des choses pour 
la dernière fois. J’ai beaucoup couru, 
j’ai marché, maintenant je me traîne. 
La vie c’est l’art du présent. C’est la 
seule chose qui nous appartienne. 
On ne peut pas nous le prendre. Il 
n’a pas le temps de vieillir. Le cinéma 
filme ce présent. La vie est un film  
d’Hitchcock : un suspens permanent. 

On fait le bilan ?
J’ai des moments de chagrin quand 
j’assiste à des injustices insuppor-
tables mais le positif l’emporte 
toujours. Toutes les catastrophes de 
l’humanité ont fabriqué le monde 
d’aujourd’hui. Tout ce qui m’a fait du 
mal m’a fait du bien. Il vaut mieux 
avoir des ennuis que s’ennuyer.  J’ai 
fait des films, des maisons, des 
enfants, le tour du monde. J’ai rencon-
tré des gens merveilleux et d’autres 
moins. Je ne sais pas qui a rempli mon 
agenda à ma naissance mais je ne me 
suis pas ennuyé une seconde. 

Vous filmez l’amour. Qu’elle en est, 
aujourd’hui, votre définition ? 
C’est le sujet principal de l’humanité. 
L’amour est plus important que tout. 
Tous les autres sujets sont anecdo-
tiques. On a besoin d’aimer ou d’être 
aimé. C’est ce qui donne un sens à 
notre vie. On aime d’abord son père, 
sa mère, ses copains et après son 
copain ou sa copine.  Aimer, c’est 
aimer quelqu’un d’autre plus que 
soi-même, trouver quelqu’un qui va 
vous comprendre un peu plus que les 
autres. On bascule alors dans la géné-
rosité. L’amour devient positif. C’est à 
la fois le loto et un miracle. L’histoire 
du monde se construit sur l’amour 
et le désamour. Dans un couple, l’un 
aime toujours un peu plus que l’autre. 
C’est pourquoi j’ai filmé des person-
nages qui ont les qualités de leurs 
défauts, imparfaits. 

Aimer est-il un jeu dangereux ? 
La vie est un jeu. Le plus beau. Un 
super Monopoly avec 8 milliards de 
joueurs. Avec des tricheurs qu’on 
démasque à nos dépens. Parce que 
ce sont les plus sympas, les plus rigo-
los. En amour, les femmes préfèrent 
souvent les voyous, les derniers de la 
classe, avec qui on s’amuse, avec qui 
il y a de la fantaisie. Quand l’amour 
ressemble à un accident, un coup 
de foudre, un imprévu, que vous ne 
le cherchez pas, c’est bien parce que 
les plus grandes histoires arrivent 
sans prévenir. Toutes mes grandes 
histoires d’amour, je ne les ai pas 
cherchées. À chaque fois que j’ai 
cherché l’amour, j’ai pris des râteaux. 
La vie, c’est l’art des rencontres. (Je 
remercie tous ceux qui m’ont dit non 
pour trouver ceux qui m’ont dit oui).  
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La France Insoumise Villejuif 
L’école publique est un bien commun,  
préservons là !
L’école publique n’est pas une variable d’ajustement budgétaire : c’est 
un pilier de la République, un bien commun que nous devons défendre 
sans relâche.
Les signaux d’alerte se multiplient : fermetures de classes, pénurie 
de remplaçants, précarité scandaleuse des AESH. Derrière ces choix 
politiques, une réalité brutale : l’État organise son désengagement et 
fragilise un droit fondamental, celui à l’instruction.
À Villejuif, la situation est révélatrice de ce qui se joue à l’échelle du pays.  
À l’école élémentaire Marcel Cachin, des élèves en situation de handicap 
ont été abandonnés sans accompagnement, faute d’AESH. Il a fallu la 
mobilisation déterminée des parents pour arracher des réponses. À la 
maternelle Karl Marx, parents et équipes éducatives ont dû faire classe 
dans la rue pour dénoncer des semaines sans remplacement. 
Au groupe scolaire Joliot Curie, comme au collège Guy Môquet, la 
perte du classement en éducation prioritaire continue d’avoir des 
conséquences: moins de moyens, malgré des besoins importants, et 
aujourd’hui une fermeture de classe pour l’école élémentaire Joliot 
curie alors que les effectifs restent élevés. À l’école maternelle Georges 
Sand : aucune AESH et 1 fermeture de classe alors que les effectifs sont 
en hausse !
Pour la prochaine rentrée, 4 classes fermeront à Villejuif : dans les écoles 
Paul Langevin, Joliot Curie, Henri Wallon et Georges Sand. Autant d’en-
fants moins bien accompagnés, autant d’enseignants sous pression.
Dans le Val-de-Marne, 156 fermetures de classes sont programmées 
pour 2026. Elles découlent d’un choix politique assumé : supprimer  
3 256 postes dans l’Éducation nationale, dont 41 dans notre département, 
pendant que 3 000 AESH manquent toujours à l’appel.
Nous refusons cette logique de casse du service public. Ce que de-
mandent les parents, les enseignants et les personnels est légitime : des 
moyens à la hauteur des besoins, un enseignant formé devant chaque 
classe, la reconnaissance pleine et entière du rôle des AESH, avec un 
statut et un salaire digne.
Nous le disons clairement : nous serons aux côtés de toutes celles et 
ceux qui luttent pour l’école publique. La mobilisation collective est in-
dispensable : signer les pétitions, interpeller les autorités, se rassembler, 
faire entendre la voix du plus grand nombre.
L’Éducation n’est pas un privilège, c’est un droit universel. Et ce droit, 
nous ne laisserons personne le démanteler.  
Nous joindre : fi.villejuif@gmail.com

D. Arrouche, C. Girard, S. Ruiz, C. Hrouda, R. Zahiri, H. Kadri,  
N. Mallick, M. Parot-Fourcade, L. Authié, M. Bruneau

Expression des
formations politiques
du conseil municipal
Certains éléments transmis sont susceptibles 
d’être diffamatoires. Le contenu de chaque article 
n’engage que la responsabilité de l’auteur.  
Ces tribunes libres sont également consultables 
sur www.villejuif.fr

Générations et citoyens
La géothermie se développe
Le réseau de chauffage urbain exploité par la Semhach, qui alimente 
L’Haÿ-les-Roses, Chevilly-Larue et Villejuif s’est doté récemment 
de huit pompes à chaleur. Une solution pour « maîtriser » les prix 
et l'utilisation des énergies fossiles. Elles approvisionnent en eau 
chaude L’Haÿ-les-Roses, Chevilly-Larue et Villejuif. Anciennement 
connue comme « le plus long réseau d’Europe », la Semhach s’étend 
aujourd’hui sur plus de 40 km et chauffe environ 40 000 « équivalents 
logements ». Ces huit équipements ont été financés en partie par les 
primes pollueurs payeurs, c’est-à-dire des Certificats  
d’économie d’énergie (CEE) à hauteur d’1,4 millions d'euros.

N. Pasquet, P. Meyne, M. Munoz

Communistes et citoyens
Les droites locales contre la pratique sportive
Le sport sera-t-il bientôt réservé aux 
riches ? Le cri d’alarme (l’équipe, 
janvier 2025) de 425 sportives et 
sportifs de haut niveau face au 
budget du gouvernement Bayrou 
avait planté le décor. Leur tribune 
« La France une nation de sport ? La 
réponse du gouvernement est non », 
décrivait les conséquences de la 
baisse de 33% du budget consacré 
en 2025, finalement ramenée à 
38% en 2026 ! Face à l’engouement 
des familles et la hausse des 
demandes d’inscriptions, dont 
se réjouissent les clubs et qui 
répondent à des enjeux sanitaires 
et de vivre ensemble, ces coupes 
budgétaires se traduisent par des 
difficultés bien réelles pour les 
associations sportives comme 
pour l’accès de toutes et tous à une 
pratique sportive. Contaminés par 
cet appel à l’austérité les exécutifs 
régionaux et départementaux 
de droite considèrent eux aussi 
la pratique du sport comme une 
variable d’ajustement. Ainsi le 
département du Val de Marne 
annonce-t-il soutenir uniquement 
les équipes de haut niveau 
et coupe drastiquement les 
subventions pour le sport pour 
toutes et tous, tout en versant 
celles restantes entre septembre 
et décembre alors que les saisons 
des clubs se termine en juin ! Ces 
décisions pèsent concrètement 
sur la santé financière des clubs 
de notre ville. C’est pourquoi dès 
le premier Conseil municipal, et 
sans attendre les délibérations à 
venir pour stabiliser les niveaux de 
subvention attendus, nous avons 
souhaité donner de la visibilité 
à tous les clubs en ajoutant à 

l’avance de trésorerie de 50% déjà 
votée en février dernier une avance 
supplémentaire de 20%.
Une opposition municipale 
résolument ancrée à droite 
Ni de droite ni de gauche disaient-
ils pendant la campagne électorale…  
Dès le premier conseil municipal, 
les masques sont tombés et les 
groupes de l’opposition municipale 
auront dissipé tous les doutes des 
citoyens qui auraient pu se laisser 
abuser : ils sont bien de droite. 
Ainsi, alors que nous présentions 
plusieurs projets visant à étendre 
et améliorer le service public 
(légumes bios pour les femmes 
enceintes, maintien et extension 
de la Valouette…) le groupe Modem 
de Christel Esclangon n’a eu de 
cesse que d’en appeler à dépenser 
moins. La même recette qu’ils 
appliquent au niveau national 
pour l’hôpital, pour l’école, la 
justice ou la police : on sait ce que 
ça donne ! De son côté, le groupe 
LR de Franck Conquet est allé 
chercher l’inspiration du côté de 
l’extrême droite pour dénoncer le 
soutien de la majorité municipale 
à SOS Méditerranée, association 
humanitaire qui sauve des vies, 
des femmes, des hommes et des 
enfants, au large de nos côtes 
 (« des immigrés clandestins » pour 
ce groupe). Plus de 2000 morts en 
2025 recensés, ce n’est, semble-t-il 
pas assez pour certains.

A. Cois, P. Garzon, A-G. Leydier, 
Ö. Öztorun, C. Achouri,  
R. Abdourahamane, V. Morin,  
F. Munck,  G. Du Souich, S. Diako,  
N. Chateau

Les tribunes  
en ligne
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Les Écologistes et citoyen·ne·s
Une écologie populaire pour Villejuif
La guerre entre l’Iran et les États-Unis et les tensions autour du détroit 
d’Ormuz ne sont lointaines qu’en apparence et ses effets sont bien 
réels : hausse des prix de l’énergie et du carburant et inflation qui pèse 
sur les familles. 
Dans une ville populaire comme Villejuif, cela se traduit par des 
budgets contraints et par une précarité énergétique aggravée. Cette 
situation rappelle que dépendre des énergies fossiles, c’est subir les 
crises géopolitiques. 
Une écologie populaire à Villejuif est possible pour reprendre le 
contrôle c’est-à-dire protéger les habitants des crises tout en préparant 
un modèle plus stable et plus juste : isoler les logements pour réduire 
les factures (ANRU Lebon-Lamartine), isoler nos écoles (Marcel Cachin), 
viser la souveraineté alimentaire en développant la ferme de Tannerre-
en-Puisaye et rendre les transports accessibles financièrement en 
exigeant le retour des cartes imagine R et Améthystes supprimées par 
la droite départementale.  

M. Sofi, T. Duboc, M. Besnard, I. Rahile-el Attar

Ensemble Retrouvons Villejuif
Transparence et action, une opposition engagée  
pour Villejuif
Nous remercions sincèrement les Villejuifoises et les Villejuifois qui nous 
ont accordé leur confiance. Dès le premier tour, vous avez placé notre liste 
en deuxième position, confirmant la force de notre engagement.
Entre les deux tours, nous avons œuvré pour rassembler les forces d’op-
position. La règle était claire : la liste arrivée derrière devait se retirer ou 
fusionner. L’autre liste a préféré se maintenir coûte que coûte. En faisant 
le pari d’une triangulaire, elle a privé Villejuif de l’alternance et offert la 
victoire au maire sortant.
Avec mon équipe, nous serons une opposition exigeante, constructive et 
engagée à vos côtés, vigilante sur l’utilisation de l’argent public qui doit 
servir d’abord les Villejuifois.
Pour cette raison, lors du premier conseil municipal, nous avons soutenu 
la prolongation de la Valouette et défendu le monde sportif et associatif. 
En revanche, nous n’avons pas voté un nouveau forfait de stationnement, 
comme d’autres délibérations, car fidèles à nos engagements, nous voulons 
vous donner la priorité.
Dans chaque quartier, nous serons présents, disponibles et à votre écoute. 
Vous pouvez nous contacter et construire avec nous une opposition utile à 
tous. Au-delà des sensibilités, nous travaillerons avec tous ceux qui aiment 
Villejuif.
Parce que Villejuif mérite mieux que les divisions et l’immobilisme, nous 
continuerons à porter votre voix avec détermination. 

F. Conquet , B. Gharnaouti, J. Perrin , C. Puyrenier, E. Renaud , L. Vaté 

Notre parti c’est Villejuif
Une majorité élue… sans majorité 
Les résultats des élections municipales ont fait émerger un fait majeur et 
inédit : le maire sortant ne bénéficie plus de l’adhésion majoritaire des 
Villejuifois. Avec seulement 24 % des suffrages au 1er tour et 46 % au second, 
Pierre Garzon subit un désaveu clair de son action.
Sa réélection n’a été rendue possible que par une fusion de listes avec le 
PS et LFI, pourtant très critiques à son égard, mais manifestement plus 
attachées à la lutte des places qu’à la lutte des classes. Cette alliance de 
circonstance n’a eu qu’un seul objectif : conserver le pouvoir, au prix de 
convictions rapidement oubliées.
Pierre Garzon impose ainsi à Villejuif une majorité municipale sans cohé-
rence ni ligne politique claire, dont il sera prisonnier tout au long du mandat.
Notre groupe d’élus ne se résigne pas et se tourne vers l’avenir. Dans ce 
temps municipal long, nous serons pleinement mobilisés pour défendre les 
intérêts des Villejuifois, avec exigence et détermination. Nous incarnerons 
une opposition active et constructive, forte de la confiance des électeurs qui 
nous ont placés en seconde position de ce scrutin.
Nous serons particulièrement vigilants aux décisions de cette majorité, qui 
débute déjà son mandat de manière étonnante en accordant à P. Garzon 
une augmentation de son indemnité mensuelle qui passe de 4 069 € lors du 
précédent mandat à 6 638 € désormais. Les clubs sportifs, eux, attendent 
toujours le dernier versement de leurs subventions. 
Les premières orientations laissent craindre des priorités éloignées des 
attentes des habitants et une gestion susceptible de fragiliser à nouveau  
les agents municipaux.
Plus que jamais, restez informés. Contact : notrepartivillejuif@gmail.com  
 07 80 94 94 80 

C. Esclangon, F. Cathala, A. Da Silva, S. Bejaoui, C. El Kaïm,  
T. Delavoye, C. Ballan

Expressions politiques

Réinventons villejuif,  
écologiste et socialiste
Mieux vivre à Villejuif !
Les élections municipales viennent de s’achever et nous souhai-
tons remercier chaleureusement l’ensemble des électrices et des 
électeurs qui, au premier tour, ont soutenu la liste Mieux vivre à 
Villejuif et, au second tour, ont placé la gauche en tête à Villejuif. Par 
votre mobilisation, vous avez exprimé votre attachement à un projet 
solidaire, écologique et proche des habitants.
Cette confiance nous engage pleinement. Au sein de la majorité mu-
nicipale, nous serons exigeants dans la mise en œuvre du projet que 
nous avons construit avec vous : une ville plus sûre et apaisée, où 
l’on puisse mieux respirer, mieux vivre en famille, mieux vieillir. Nous 
porterons une action publique plus réactive, avec un objectif clair : le 
« zéro sans réponse », ainsi qu’un renforcement de la proximité des 
élus au quotidien.
Ce nouveau mandat sera aussi celui des transformations. Avec 
l’arrivée d’une nouvelle ligne de métro et le développement d’un 
nouveau quartier à l’ouest de la ville, nous devrons accompagner ces 
évolutions pour qu’elles bénéficient à toutes et tous, sans jamais 
perdre l’équilibre de nos quartiers.
Face au changement climatique, nous devrons aller plus vite et plus 
loin pour adapter notre ville et améliorer le cadre de vie.
Aux côtés de Sylvie Mantion, notre présidente de groupe, notre 
groupe Réinventons Villejuif écologiste et socialiste portera votre 
voix avec détermination pour faire mieux pour les Villejuifois et les 
Villejuifoises.

S. Mantion, M. Plusquellec, M. Kacimi, A. Weber,  
A. Carayon, P. Bouget
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Parole  
d’élu       Djamel Arrouche 
Adjoint en charge de la Santé Publique  
et de l'accès aux soins

+ d'infos  
sur Villejuif.fr

santé 

Maison de la 
prévention  
et du handicap
Besoin d’informations, d’un accompagnement 
ou d’un suivi pour vous ou votre enfant ? La 
Maison de la prévention et du handicap ouvre 
le 4 mai au 12, rue Jean-Jaurès et regroupe en 
un seul lieu plusieurs services.
✒ par Frédéric Berg

Un nouveau lieu ressource
La Ville ouvre le 4 mai, au 12, rue Jean-Jaurès, la Maison de la 
prévention et du handicap. Ce nouvel équipement regroupe  
la Maison de la Santé et du Handicap (MSH) et le Centre médico-
psycho-pédagogique (CMPP) pour améliorer l’accueil  
et l’accompagnement des habitants. Les locaux sont ceux  
de l’ancien centre dentaire Danielle-Casanova.

À quoi sert ce lieu ?
Informer, orienter, accompagner.
La structure accueille les habitants pour répondre à leurs 
questions sur la santé et le handicap, proposer des ateliers 
(prévention, bien-être, parentalité…) et orienter vers les bons 
professionnels.

Un accompagnement pour tous
Le lieu s’adresse :
> aux enfants et jeunes (jusqu’à 20 ans) via le CMPP,
> aux adultes en situation de handicap, 
> aux familles et aidants.

Le CMPP propose des consultations spécialisées : suivi 
psychologique, orthophonie, psychomotricité et accompagnement 
des troubles des apprentissages.

Un accueil simplifié
Un accueil unique permet de renseigner et orienter les usagers. 
Les équipes, désormais réunies dans un même bâtiment,  
peuvent travailler plus facilement ensemble et développer  
des projets communs.

Pratique

 Maison de la Prévention et du Handicap
12, rue Jean-Jaurès - Ouverture le 4 mai.
Accueil du public : du lundi au vendredi de 9h à 17h
01 86 93 30 60

Ce nouveau lieu porte une ambition claire : simplifier les parcours et 
garantir un accès plus égal aux soins et à l’accompagnement. En réunissant 
la Maison de la santé et du handicap et le Centre médico-psycho-
pédagogique, la Ville fait le choix de la proximité et de l’efficacité. Chacun 
pourra y trouver écoute, information et un accompagnement adapté, qu’il 
s’agisse de consultations, de soutien ou de prévention. Au-delà des services, 
ce projet incarne une nouvelle façon d’agir : mieux coordonner les 
professionnels pour apporter des réponses plus globales et plus humaines, 
dans un cadre accueillant et adapté. Avec cette ouverture, la municipalité 
affirme une conviction forte : une ville solidaire est une ville qui prend soin 
de tous, concrètement et au quotidien. 

Maison de la 
Prévention et  
du Handicap.
Ouverture le 4 mai.

 © DR
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 Villejuif  
 recrute ! 
PETITE ENFANCE :  
DE L’AVENIR ET DU SENS
Plusieurs postes sont à pourvoir dans 
le secteur de la petite enfance, à la 
mairie de Villejuif. Prenez part à des 
projets pédagogiques inspirants,  
dans des conditions de travail qui 
préservent votre santé. Avec six 
crèches municipales, Villejuif a fait le 
choix d’offrir aux équipes un cadre de 
travail riche, stimulant et porteur de 
sens. Chaque établissement développe 
un projet propre : potager, poulailler, 
découverte du vivant, sorties dans le 
quartier, découvertes du quotidien, 
rencontres intergénérationnelles, 
accueil adapté aux enfants en 
situation de handicap… autant 
d’occasions de créer du lien et 
d’éveiller la curiosité des enfants. 
Éducateur·rice de jeunes enfants 
➔ Auxiliaire de puériculture 
➔ Agent·e petite enfance à temps partiel 
➔ Directeur·rice de halte-garderie 
➔ Animateur·rice parentalité 

 Pour postuler 
Adressez votre candidature  
en ligne : CV et lettre  
de motivation  
sur www.villejuif.fr  
rubrique offres d’emploi 
ou par courrier à : M. le Maire  
1, esplanade Pierre-Yves-Cosnier 
94800 Villejuif.

Pour 
postuler

Retrouvez chaque mois  
les rendez-vous de l’emploi et 

une sélection d’offres à pourvoir. 
À vos CV !

Révisions brevet et bac
Du 11 au 20 juin, venez réviser et préparer 
vos épreuves à la médiathèque Elsa-
Triolet lors des horaires d’ouverture. 
Profitez d’espaces de travail accueillants 
et équipés, de ressources adaptées à 
vos besoins et d’un accompagnement 
bienveillant par des profs et tuteurs·rice·es 
bénévoles. Profs, étudiant·e·s, retraité·e·s : 
intéressé·e·s pour animer ces sessions 
d’aide aux révisions ? Faites-vous 
connaître auprès de la médiathèque 
pour transmettre vos connaissances en 
anglais, économie, français, histoire-
géo, management, maths, philo, SVT, 
physique-chimie…
➔ Mediatheques@villejuif.fr 
01 86 93 33 00 

Jobs été
Vous avez entre 16 et 18 ans ? Venez 
découvrir, pendant une semaine (30h), les 
métiers du service public de votre Ville et 
repartez avec des chèques cadeaux de 250€. 
Dans la limite des places disponibles.
➔ Infos et inscriptions à partir du  
26 mai à l’antenne jeunesse Maj Centre, 
Place de la Paix. 01 45 59 20 66

M2ie
Du lundi au vendredi  
de 9h30 à 12h et  
de 13h30 à 17h30  
(sauf le jeudi après-midi)
➔ 01 86 93 31 31  
7, rue Paul-Bert

Bénévolat
Valorisez votre engagement asso- 
ciatif ! Vous êtes investi·e bénévolement 
dans une association locale ? Votre 
engagement peut être reconnu et valorisé 
officiellement grâce au Passeport 
Bénévole. Créé par France Bénévolat, 
ce livret personnel permet à chaque 
bénévole de faire reconnaître les 
compétences acquises au fil de ses 
missions : organisation d’événements, 
animation, gestion de projet, travail 
en équipe, etc. Il constitue une preuve 
concrète de votre expérience, utilisable 
dans un CV, un dossier de Validation des 
Acquis de l’Expérience (VAE) ou lors 
d’un entretien professionnel.
➔ Infos : Catherine Jacobée 
France Bénévolat 
valdemarne@francebenevolat.org

  La V e 
act ve

Petite enfance : 
Villejuif recrute.

80 jeunes ont 
bénéficié des Jobs 
été en 2025. © ALEX BONNEMAISON

 © DR
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La rue compte de 
nombreux pavillons,  
la plupart datant des 
années 1950/60.

Trait d’union entre le centre-ville et la 
gare Villejuif–Gustave-Roussy, la rue 
Édouard-Vaillant a profondément évolué 

ces dernières années. En la parcourant, elle dévoile 
une physionomie singulière : sur un même côté, le 
cimetière s’étire longuement, avant de laisser place 
aux allées du parc des Hautes-Bruyères. En face, les 
pavillons témoignent d’un passé plus discret, marqué 
notamment par les maisons construites dans les années 
50 par des agents de la RATP. Avec l’arrivée de la ligne 
14, les usages ont changé. Plus fréquentée, la rue voit 
passer piétons, riverains et voyageurs, certains rejoi-
gnant l’hôpital ou empruntant la gare toute proche. La 
Valouette, avec sa ligne V7, continue aussi de desservir 
cet axe, renforçant son rôle dans les déplacements du 
quotidien. À proximité de la gare, le paysage se trans-
forme rapidement. Plusieurs immeubles sont en cours 
de construction à côté de Gustave-Roussy et devraient 
accueillir à terme de nombreux habitants. Cette évolu-
tion s’accompagne de nouveaux enjeux en matière de 
circulation, de stationnement et de partage de l’espace 
public. Entre mémoire et transformations urbaines, la 
rue Édouard-Vaillant avance vers l’avenir.  

Dans ma rue

DDansans    
  ma rue  ma rue
Dans    ma rue

Rue Édouard 
-Vaillant
Entre cimetière, parc et nouveaux 
quartiers, la rue Édouard-Vaillant 
accompagne les mutations de Villejuif. 
Longtemps résidentielle, elle s’affirme 
aujourd’hui comme un axe de passage 
reliant le centre-ville à la nouvelle gare.
✒ par Frédéric Berg - Photos Sylvie Grima

La nature est très 
présente dans  
cette rue.

La rue longe 
le Parc des 
Hautes-Bruyères.
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« Cette rue, on l’a vue 
changer, mais elle garde 

son histoire. »

Arthur Gaillot du Maurier, 
responsable du service funéraire

Avec la ligne 14, la rue a changé de dimension. Il 
y a énormément de passage, et même des gens 
qui traversent le cimetière pour rejoindre la 
gare plus vite. Lors des grands enterrements, 
ça devient compliqué. On a peu de stationne-
ment et la rue peut vite être saturée, pour les 

familles comme pour les riverains. Il y a des ré-
flexions sur son évolution, comme le sens unique, 

déjà testé à la Toussaint. Ça permettrait de mieux 
organiser les flux et d’imaginer des aménagements 
plus apaisés.

« Aujourd’hui, c’est 
devenu un axe. » 

    

Dans ma rue

Nicolas, garagiste, 63 ans
 Ça fait quarante ans que je suis à Villejuif, et 

la rue, je l’ai vue changer. Avant, c’était plus 
tranquille, plus local. Aujourd’hui, avec la 

gare, il y a beaucoup plus de passage. On 
voit des gens toute la journée, des  
piétons, des voyageurs… ça circule en 
permanence. Ce n’est plus une rue de 
quartier comme avant, c’est devenu un 

axe pour aller vers le métro et l’hôpital. 
Moi, je suis installé ici depuis longtemps, 

j’ai mes clients, mes habitudes… mais la 
rue, elle, n’est plus la même. 

Mireille et Bernard,  
habitants de longue date
Moi, je suis née ici. Mes parents ont construit la 

maison dans les années 50, dans la cité des 
Castors. C’étaient des agents de la RATP : 

on leur donnait les terrains, et eux 
construisaient leurs maisons eux-
mêmes, tous ensemble, le week-end. 
C’est une histoire oubliée. La rue, à 
l’époque, était très calme. On jouait  

au milieu, il n’y avait presque pas de 
voitures. Aujourd’hui, la rue n’est pas 

adaptée : les trottoirs sont étroits, les 
vélos n’ont pas vraiment de place. Mais on 

reste très attachés parce qu’elle fait partie de 
notre histoire. 

« C’est devenu un axe de 
circulation, pas seulement 
une rue de riverains. »

Plusieurs 
lignes de bus 
parcourent la rue.
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Pourquoi il n’y a pas de carnet  
décès tous les mois ? 
Comme l’exige la Loi, la publication 
des décès nécessite l’accord des 
familles des défunts. Dans cette 
période de deuil, la plupart des 
proches ne souhaitent pas 
communiquer ces informations. Merci 
de respecter leur choix. 

Prat que

Élu·e·s
départementaux·les

Élu·e·s
nationaux·les

Flore Munck 
Conseillère départementale  
du Val-de-Marne, vous reçoit 
sur rendez-vous en mairie 
Contact : flore.munck 
@valdemarne.fr

Pierre Garzon 
Conseiller départemental  
du Val-de-Marne 

Sophie Taillé-Polian 
Députée du Val-de-Marne 
Permanences : les lundis et 
vendredis sur rendez-vous en 
mairie. 
Contact : sophie.taille-polian 
@assemblee-nationale.fr 
Adresse : 16, boulevard 
Paul-Vaillant-Couturier

Pascal Savoldelli 
Sénateur du Val-de-Marne 
Contact : p.savoldelli@senat.fr 
Tél : 01 42 34 36 34

Vendredi 8 mai (férié) 
Pharmacie CC Carrefour villejuif 
67, av. de Stalingrad 
01 47 26 36 69 

Dimanche 10 mai  
Pharmacie Moderne 
132, bd Maxime-Gorki 
01 46 70 09 96 

Jeudi 14 mai (férié) 
Pharmacie des Acacias 
1, rue Émile-Zola 
01 47 26 49 25

Dimanche 17 mai  
Pharmacie Zinoune 
42, av. Karl-Marx 
01 46 77 06 00

Dimanche 24 mai  
Pharmacie Ben Cheikh 
66, rue Marcel-Grosmenil 
01 46 77 33 08

Lundi 25 mai (férié) 
Pharmacie des Écoles 
22bis, rue Jean-Jaures 
01 46 77 61 22

Dimanche 31 mai  
Pharmacie du Soleil 
71, av. de Paris 
01 47 26 10 28

Dimanche 7 juin  
Pharmacie Lasry 
81, rue Henri-Barbusse 
01 47 26 52 36

Pharmacies de garde

Toutes les pharmacies de garde à  
Villejuif sur monpharmacien-idf.fr

Naissances

Lana Boudergue Mazzella, Mamadi 
Diallo, Jodie Sarotte, Souheyl Nouri, 
Oscar Gaube.

Carnet de mars

 
Mariages

César Castro & Carmen Harji, Filippo 
Costanzi & Fanny Colin, David Salmon  
& Farnoush Allah Verdi Nik.

Collecte 
des encombrants

4 centres 
municipaux de santé 
Centre Rouquès  
44, avenue Karl-Marx 
01 86 93 32 00 puis tapez 1  
Centre Manouchian  
24, rue Marcel-Paul  
01 86 93 32 00 puis tapez 1   
Annexe Pasteur  
49, rue Henri-Barbusse  
01 86 93 32 00 puis tapez 1  

+ d’infos sur  
le site du Grand-Orly 
Seine Bièvre

Poste de Police municipale 
29, rue Georges-Le-Bigot
01 86 93 33 30
Accueil : Du lundi au vendredi  
de 8h30 à 12h30 et de 14h à 17h.  
Le samedi de 9h à 12h. 
Intervention : 7j/7 de 7h à 2h  
du matin.

Police

Poste de Police nationale 
Commissariat de Cachan 
15, rue Marx-Dormoy 
01 45 46 73 00
Accueil : 7j/7 24h/24  
> En cas d’urgence, contactez le 17, 
le 112 ou envoyez un SMS au 114

Service d’accueil médical initial 
49, rue Henri-Barbusse 
Tous les jours de 20h à minuit 
Le samedi de 16h à minuit 
Les dimanches et jours fériés  
de 8h à minuit. 
> En cas d’urgence contactez le 15.

Sami

Vos élu·e·s vous reçoivent sur rendez-vous. Contactez la mairie  
au 01 45 59 20 00 ou par mail adjoints-de-quartier@villejuif.fr

Déchets alimentaires : récupérez vos kits à biodéchets 
La Ville accompagne le Territoire Grand-Orly Seine Bièvre dans le tri des déchets  
organiques, notamment alimentaires. Des abribacs ont été installés dans tous les  
quartiers. Pour collecter vos déchets alimentaires, n’hésitez pas à venir récupérer  
des kits à biodéchets (1 bio-sceau, 1 mémo-tri, des sacs). 
> Tous les mercredis matin de 8h30 à 12h à l’Hôtel de Ville. 
> Tous les jeudis après-midi de 13h30 à 17h aux mairies annexes Croizat, Dumas et les Petits Ormes. 
> Tous les samedis matin de 8h30 à 12h aux mairies annexes Rodin et Croizat. 
> Le samedi 30 mai de 15h30 à 19h à la Ferme Urbaine lors de la fête de la Nature.

Élu·e·s 
de quartier

Rakia Abdourahamane
Quartier Nord-Est

Manon Besnard
Quartier Nord-Ouest

Maxime Plusquellec
Quartier Centre et Sud-Est

Christophe Achouri 
Quartier Sud-Ouest 
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BIO

Végétarien

Locavore

DU 4 AU 8 MAI
lundi 4 
Filet de colin sauce oseille 
Boulgour BIO
Gouda 
Orange BIO

mardi 5 
Salade de lentilles, tomates et 
concombres vinaigrette
Émincé de poulet BIO sauce 
tandoori 
Épinards au jus
Crème dessert chocolat BIO

mercredi 6
Concombre BIO vinaigrette  
au miel et dés de feta
Sauté de bœuf BIO sauce 
tomate 
Gnocchis BIO
Fraise et sucre

jeudi 7
Omelette nature BIO 
Haricots verts BIO et pommes 
de terre
Pont l’Evêque 
Poire BIO

vendredi 8

Férié

lundi 18
Ravioli de légumes
Babybel BIO 
Pomme BIO

mardi 19	
Chou blanc BIO vinaigrette
Sauté de bœuf sauce 
Stroganoff 
Blé BIO
Yaourt arôme citron et fraise 
BIO

mercredi 20	
Salade mêlée BIO vinaigrette 
au citron et dés d’emmental
Pâtes BIO façon carbonara 
(volaille)
Salade de fruits (fraise, pêche, 
ananas, mangue)

jeudi 21 
Sauté de porc sauce safranée 
Sauté de poulet sauce safranée 
Carottes BIO au jus
Brie 
Banane

 

vendredi 22 
Filet de lieu noir  
sauce aux poivrons 
Riz BIO et ratatouille
Fromage blanc nature BIO  
et sucre 
Tarte croisillon à l’abricot

DU 18 AU 22 MAI

Menu  
des enfants

Qu’est-ce  
qu’on mange ?

Tout savoir  
sur la 

restauration 
scolaire
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DU 11 AU 15 MAI
lundi 11	
Chou rouge BIO vinaigrette
Tortellini tomates et mozzarella 
sauce crème
Petit-suisse fruité BIO

mardi 12
Sauté de veau aux olives 
Pommes de terre persillées
Yaourt sucré BIO 
Clémentines BIO

mercredi 13  
Salade lorette BIO (céleri, 
betteraves, salade iceberg) 
Filet de Hoki sauce moutarde 
Petit pois et oignons
Riz au lait BIO

jeudi 14

Férié

vendredi 15  

Férié

Ingrédients  
pour 4 personnes  
P 250 g de riz 
P 300 g de lentilles corail 
P 200 ml de lait de coco 
P 200 g de tomates 
concassées 
P 500 g de patates douces 
P 1 carotte 
P 1 petit chou-fleur 
P 1 oignon jaune 
P 2 gousses d’ail 
P Huile d’olive 
P Sel, poivre 
P 1 bouquet de coriandre 
P Épices au choix, une cuillère 
à café de chaque : paprika, 
curcuma, curry, gingembre

Les étapes 
❶ Pelez la carotte et les patates 
douces, coupez-les en gros dés.
❷ Lavez le chou-fleur et 
découpez-le en fleurettes.
❸ Lavez la coriandre et 
effeuillez-la.

❹ Emincez finement l’ail et 
l’oignon.
❺ Dans une sauteuse, faites 
chauffer l’huile d’olive, ajoutez 
l’ail, l’oignon, la patate douce, la 
carotte et les épices. Couvrez et 
laissez cuire à feu moyen 5 mn
❻ Ajoutez le chou-fleur, couvrez 
et cuisez à feu moyen jusqu’à ce 
que tous les légumes soient 
tendres. Remuez.
❼ Ajoutez les lentilles et les 
tomates.
❽ Rincez le riz et faites le cuire 
dans 2 fois son volume d’eau. 
❾ Dans la sauteuse, ajoutez de 
l’eau en quantité suffisante pour 
couvrir le contenu. Laissez 
mijoter 10 min. 
❿ Ajoutez le lait de coco et 
cuisez encore 5 min. Salez, 
poivrez, ajoutez la coriandre.

lundi 25

Férié

mardi 26	
Sauté de veau aux oignons 
Purée de brocolis BIO
Cantal 
Pomme BIO

mercredi 27	
Salade de radis et maïs 
vinaigrette
Filet de colin au beurre blanc 
Printanière de légumes 
(pommes de terre, petit pois, 
haricots verts, carottes)
Petit-suisse nature BIO et sucre

jeudi 28 
Lasagnes bolognaise
Fromage blanc nature BIO et 
coulis de chocolat 
Salade de fruits (poire, pêche, 
ananas, raisin)

vendredi 29
Pizza aux légumes BIO 
Salade mêlée vinaigrette
Edam 
Compote pomme banane BIO

DU 25 AU 29 MAI

Dahl de lentilles corail
Préparation : 20 min - Cuisson : 25 min

MENU  
CORSE

ADL LOUIS 
PASTEUR

ADL 
HAUTES 

BRUYERES
MENU PORC / 

SANS PORC

En 3 coups de 
cuillère à pot !

Recette préparée lors du premier atelier cuisine proposé 
par l’Épicerie solidaire et le Service seniors, avec une 
diététicienne de la Banque alimentaire. Prochains 
rendez-vous 5, 19 et 26 juin, de 9 h 45 à 13 h 30. 
Participation : 10€.  

 Inscription auprès du Service seniors.

MENU PROVENCE-
ALPES-CÔTE D’AZUR

ÉCOLE 
JEAN-VILAR
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Mostefa Sofi
Dévellopement 
économique et 

attractivité
m-sofi@villejuif.fr

Sylvie Mantion
Solidarités et  

inclusion
s-mantion@villejuif.fr

Djamel Arrouche 
Santé publique et 
accès aux soins

d-arrouche@villejuif.fr

Özer Öztorun
Éducation, jeunesse  

et insertion
o- oztorun@villejuif.fr

Sophie Ruiz
Petite enfance  
et parentalité

s-ruiz@villejuif.fr

Antonin Cois 
Alimentation, 
agricultures

et culture scientifique 
a-cois@villejuif.fr 

Manon Besnard
Nature en ville 
et biodiversité

Adjointe de quartier 
Nord-Ouest

m-besnard@villejuif.fr

Cindy Girard
Commerce, économie 
sociale et solidaire, 

marchés 
c-girard@villejuif.fr

Maxime  
Plusquellec

Administration générale  
et relation usagers
Adjoint de quartier  

Centre Sud-Est 
m-plusquellec 

@villejuif.fr 

Christophe 
Achouri

Tranquillité publique 
et vie des quartiers.

Adjoint de  
quartier Sud-Ouest 

c-achouri@villejuif.fr

Cyrille Hrouda
Démocratie locale, 

participation citoyenne 
et éducation populaire
c-hrouda@villejuif.fr

Malika Kacimi
Sobriété, préservation  

des ressources,  
propreté urbaine et  
gestion des déchets

m-kacimi@villejuif.fr 

Raphaël Zahiri
Finances et recherche 
de co-financements
r-zahiri@villejuif.fr

Rakia 
Abdourahamane

Égalité femmes/
hommes et lutte contre 

les discriminations.
Adjointe de quartier 

Nord-Est
r-abdourahamane 

@villejuif.fr

Valérie Morin
Ressources humaines 

 et qualité du  
service public

v-morin@villejuif.fr

Nadine Pasquet
Retraités, autonomie  

et bien vieillir
n-pasquet@villejuif.fr

Thierry Duboc
Culture,

vie associative et MPT 
t- duboc@villejuif.fr

Anne-Gaëlle 
Leydier

Ville durable et 
aménagement

ag-leydier@villejuif.fr

Les 
adjointes  

et adjoints  
au maire

Votre équipe municipale

Pierre Garzon 
maire

Transition écologique 
p-garzon@villejuif.fr 
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Maritza Munoz

Mamadou 
Tounkara

Relations 
internationales, 

mémoire et ville de paix
m-tounkara@villejuif.fr 

Ibtissam  
Rahile-El Attar

Alain Weber Anne Carayon

Marius BruneauLaetitia Authie

Flore Munck
Logement et droit  

au logement
f-munck@villejuif.fr 

Nicolas Mallick
Animation et attractivité 
des accueils de loisirs
n-mallick@villejuif.fr 

Pierre Bouget
Handicap et 

ville inclusive
p-bouget@villejuif.fr 

Silly Diako
Réussite éducative 

et vie étudiante
s-diako@villejuif.fr 

Nezha ChâteauHinda Kadri

Guillaume  
du Souich
Sports pour  

toutes et tous
g-dusouich 
@villejuif.fr 

Mariama Bellin
Accès aux droits 

et citoyenneté des 
résidents étrangers

m-bellin@villejuif.fr 

Philippe Meyne 
Politique de la ville et 

cohésion sociale
p-meyne@villejuif.fr 

Michèle 
Parot-Fourcade
Habitat privé et lutte 

contre l’habitat indigne
m-parotfourcade 

@villejuif.fr 

Les conseillères et conseillers 
municipaux de l'opposition 

Les conseillères et conseillers municipaux délégués

Les conseillères et conseillers municipaux

Florian 
Cathala

Christel 
Esclangon 

Aducinda 
Da Silva

Slim 
Bejaoui

Thibaut 
Delavoy

Claire 
Ballan

Catherine 
El Kaïm

Franck 
Conquet

Josette 
Perrin 

Lyvann 
Vate

Eve 
Renauld

Badria 
Gharnaouti

Christian 
Puyrenier
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Parc Pablo-Neruda
10H  17H

SAMEDI
30 MAI

2026

15H30  21h30
à la Ferme Urbaine

Fête
laNaturede




